
Ecole Emancipée
Pour une autre école et une autre société,

Relever la tête et gagner !

Gagner pour nos retraites.... 
Le 7 septembre a marqué la volonté de millions de salariés, chômeurs, jeunes et retraités de 
refuser de nouveaux sacrifices pour sauvegarder les profits de quelques-uns. Le potentiel 
existe pour faire reculer le gouvernement. Celui-ci affiche encore sa détermination à ne pas 
bouger. Il faut lui opposer un mouvement de grève générale paralysant le pays pour qu’il 
retire son projet. En ce sens, battre rapidement le fer dès le 15 était nécessaire. Faisons 
partout du 23 une journée d’une ampleur exceptionnelle, et organisons-nous pour poursuivre 
s’il ne cède pas !

Urgence sociale
Depuis deux ans, les salariés payent une crise dont ils ne sont pas responsables. Alors même 
que les profits du CAC 40 et les dividendes des actionnaires s'envolent à nouveau, le 
gouvernement impose aux salariés un plan d'austérité d'une rare violence, accentue la casse 
de la protection sociale et des services publics et instaure un racisme d'État en stigmatisant 
des boucs émissaires désignés.
Les agents de la fonction publique sont particulièrement visés avec les suppressions massives 
de postes, la baisse des salaires par le gel du point d’indice et l’augmentation des cotisations.

Le service public d'éducation en péril
La réforme des politiques publiques (RGPP) opère sur l'école une véritable saignée (postes 
d'enseignants, EVS, RASED, moyens ZEP...) remettant en cause l’idée même d’une école 
publique, gratuite et laïque. Une avalanche de réformes réduit ses missions, organise la mise 
en concurrence, pénalise les élèves en difficulté, fait peser la responsabilité de l'échec sur 
l’élève, sa famille et les enseignants et renforce le tri social.

Résister à la politique libérale, relever la tête 
Avec toujours plus de précarité, de pressions hiérarchiques, de mérite, de division salariale et 
de conditions de travail dégradées, le gouvernement renforce sa logique managériale. 
La formation est démantelée, le recrutement par concours et le statut de fonctionnaire sont 
menacés. 
Face à ce recul historique, il faut un syndicalisme capable de s’opposer et de redonner 
confiance aux personnels. Pourtant, notre syndicat n’a pas pris toute la mesure des attaques 
et des transformations lourdes à l’œuvre, il n’a pas toujours organisé  un cadre national de 
mobilisation, ce qui a réduit l’efficacité des actions mais aussi sa capacité de porter son projet 
pour une autre école. Alors que c’était possible, la réforme de la formation n'a pas pu être 
mise en échec en raison de fortes divisions dans la FSU qui ont bloqué toute convergence 
dans l’action.
De nouvelles modalités d‘action (« désobéisseurs », « nuit des écoles ») ont permis de 
renforcer les mobilisations. Le SNUipp aurait dû s’en emparer pour remettre en cause à un 
niveau de masse des mesures emblématiques comme l'aide personnalisée, les stages de 
remise à niveau, les évaluations nationales ou encore Base élèves.

Le syndicat est un outil permettant aux personnels de prendre la main sur leur métier, de 
s’organiser et de se mettre en mouvement. Pour cela, le SNUipp doit engager une campagne 
nationale refusant les entraves au droit syndical et au droit de grève (réunions d’information 
syndicale, SMA).
Les assemblées générales ont un rôle essentiel dans les mobilisations. Il faut tout mettre en 
œuvre pour que les personnels les réinvestissent massivement. 
  
Repartir du bon pied
En juin, le congrès national du SNUipp a été marqué par une interpellation critique de 
nombreux délégués sur le bilan de ces 3 dernières années. Grâce à la volonté de nombreuses 
sections départementales, il a abouti à des mandats offensifs que l'École Émancipée a 



pleinement contribué à construire. Deuxième tendance du syndicat et investie dans sa 
direction, elle mettra tout son poids pour leur mise en œuvre.

C’est pour poursuivre et amplifier cette démarche, pour un SNUipp 
plus offensif et revendicatif, plus fédéral dans la FSU et unitaire que 
nous vous appelons à voter École Émancipée.
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